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L e reini discours de M. Wolfrcd «'N(elsoi, l'exilé (les Ber-

inudes, discotirs qu'il prononça enfaLu i,<jliu cette langue
lie liii fût pas aussi familière que l'anglais, lui attirat les RNyil)liies
dle toute la Chambre. Stature colossal(-, figutre éîegiu',tte fière
et hardie, tout soit extérieur iiulilIiti le Courage et lat fore ; oit
sentait en l'écoutant qu'un cSeur noble et géné reuix battait dans
sa poitinue. Faisant allusion à hit perte (le Sa fortunte oueisioluné..
par les événceents de 18-37:

J 'étais à l'aise autreflois, dlit-il j'aii tot perdti, forslluu
leur. Les années commencent -à p)eser ýý;ur ines élnufles ; j'ai
besoin dle toute l'énergie qui iue reste î)our ammasser qeueChose

polir tues vieux jours. Das ieu iluerei, Je laisserai un iII sans
tache à~ mles enfanmt.

Lel côémnséiel nie comuptait qtue fort. peu d'rtu:.Le

solliciteur général Sliervood parlait avec beaucouip de volubilité
et de chaleur; miais il nittuiquaý-it dle taet, et. do logiqute, et Se laissait
aller parfois à un langaige v'ulgtuire. Le procureur géurlSiitli
était tut n le faicile, mais iintn(jtiait de l'expérience et des con-
naissances nécessaires à la position qu'il occupait. P>arimi les
princip)aux partisants du ministère, «M. 0gbe lZ (owitn,,alu'rs grnd
inaître dcs orangistes dans le llaut>-Cianadit, et rédacteur (lit
Statcsmian 1mirp~lait facilenment, et paissait polir luts instriuit et

plus liabile tacticien que les deutx mîtiniistros dont mtotî venomns dle
s citer les notus. Plttsieutrs atutres, cOniIi1e MM. Dolîtle Bletury,
I Dtnlop, les Macdonald, nie iiiinu1tIiaieit, lets d'habileté, sans ^tre

des orateurs muarquanits.
iparmti ces (derntiers, se trouvaient (letux jetunes hommes qui

devaientt plus tard jouter uin r0le impilortanit dants la politiqtte dt
pays, et dev'enir tour àu touir premierýs ministres : .Jolhn A. Mac-
donald, (le Àingston, et .Jolmn SaîtdtIield' Macdonald de1 (ig-arry.
Leurs débuts à touis dIeux Itîrexît atssez m1odetes. Le lpremnier
surtout ne parlait (fine r'aremtenut, et mI'amntiuolait nul lemntut cet
orateur facile et brillantt qui (levait faire h)us tardl le charmte (le
nos assemblées législatvs e cn ti déjà L ebed

l'Assemblée depuis 1841.
Le projet d'adresse fut adopté -à une majorité de six voix

(42 contre 36). Presque touis les représentantts dit Basî. Canda le
repoussèrent, à l'exceptiot dle ceux des Catttoîîs de l'Est, qui
l'appîtiyère 't d'autant plus volontiers qtiti (les paragraphes décla-
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